
Un champ de fosses rituelles des ye_1ye s .av.J.-C. 
pres de Gledacevo, Bulgarie du Sud 

Milena TONKOV A (Sofia) 

Un vaste champ de fosses a ete decouvert dans le lieu-dit "Kumsala" pres du 
village de Gledacevo, region de Radnevo, dans la plaine de Thrace (fig. 1 ). Les 
fosses occupent une terrasse fluviale qui se trouve ă 50 m d'une source et ă 200 m 
d'une petite riviere. 

Le site a ete explore par des fouilles de sauvetage urgentes, puisqu'il devait 
etre couvert par Ies talus des mines qui sont ă câte. Pour deux saisons de travail 
une centaine de fosses, dispersees sur une superficie de 6 dix ares ont ete etudiees 
sans qu'on puisse determiner Ies bomes du champ, la peripherie du site etant deja 
recouverte par le talus (fig. 2). 

On ne peut pas parler d'une certaine organisation dans l'emplacement des 
fosses sur la surface etudiee. Pourtant, la concentration des fosses n'est pas la 
meme dans tous Ies secteurs etudies et un certain groupement de fosses par dif­
ferents indices a ete constate. On peut supposer que Ies fosses gravitent autour 
d'un ou plusieurs centres. Un exemple en est la concentration de fosses autour de 
la double fosse 30/30a du secteur II, qui est la plus grande, la plus riche, d'une 
structure assez complexe et d'une stratigraphie des couches tres developpee. 11 est 
aussi ă signaler la presence de fosses munies d'ouvertures miniatures (40-50 cm), 
uniques pour le site, qui la contoument. II y a aussi des groupements de fosses qui 
different par Ies particularites de leur contenu: dans la p lupart des fosses du 
secteur III Ies fragrnents de vases faits ă la main predominent, tandis que dans Ies 
autres secteurs cette proportion est !'inverse. C'est probablement pour des raisons 
chronologiques qui ne sont pas faciles ă prouver. 

Une certaine distance entre Ies fosses est presque toujours presente et elles 
ne se superposent que dans des cas isoles. Cela permet de supposer qu'elles 
auraient ete probablement marquees sur le terrain. Dans un seul cas l'ouverture est 
signalee par des pierres. 

Les fosses different par leur diametre, profondeur, forme, composition et 
richesse des materiaux. Leur diametre varie de 50 cm jusqu'ă 3 m. La profondeur -
ă partir de 50 cm jusqu'ă 1 .50 m, et dans des cas isoles elle atteint 2 m. L'ouverture 
a la forme d'un cercle ou d'un ovale irreguliers, Ies parois sont rarement verticales, 
le plus souvent elles s'elargissent vers le fond en decrivant en section des formes 
specifiques d'un câne, d'une cloche (poire), d'un tonneau, d'un cylindre etc. 
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La plupart des fosses, surtout celles dont Ies parois s'elargissent vers le fond, 
ne sont pas des creusages ordinaires. Par contre, elles ont souvent une structure 
bien elaboree. Un bon exemple presente la fosse 30/30a du secteur II, deja men­
tionnee, qui possede une deuxieme fosse creusee dans son fond, ayant la forme 
d'un cercle ideal d'un diametre de 2 m (fig. 3). 

Les fosses sont creusees dans le sol au dessous de !'humus. Cette constatation 
sur le terrain est aussi prouvee par Ies analyses physiques et chimiques qui ont mon­
tre que !'humus au dessus des fosses est plus recent de leur remplissage 1 . Apres 
l'epuisement de !'humus: des taches sombres se degagent sur le fond jaunâtre de la 
terre. Elles sont signalees aussi par Ies restes d'argile, des ceramiques, de charbon de 
bois, parfois d' ossements, qu'on trouve toujours dans cette couche finale du remplis­
sage de la fosse. Cette couche est contemporaine de la "fermeture" de la fosse (fig. 4). 

Certaines des fosses ont un remplissage homogene et d'autres - une strati­
graphie plus complexe. On voit sur les profiles des couches d'une couleur (noire, 
brune, grise) et d'une structure ( concentration de cencire, charbon de bois, materi­
aux) differentes. Souvent la succession des couches dans les differentes fosses est 
similaire, ce qui temoigne de rites identiques. Dans ces cas, la premiere couche (la 
"fermeture") est succedee par une couche relativement pauvre, presque sans 
materiaux archeologiques, avec des braises sporadiques qui ont pourtant des 
dimensions considerables. En profondeur suit une couche melangee de cendres, de 
braises, de ceramiques, et d'autres materiaux. On peut citer en exemple la situation 
dans la fosse 22 du secteur III (fig.5 ,a,b,c,d). Dans neuf fosses, la derniere couche, 
au fond, (donc premiere dans le rite) est composee de cendres avec une grande 
concentration de materiaux archeologiques, parmi lesquels sont â noter les frag­
ments de vases minimes (de dimensions 1 -2 cm). 

Dans quelques cas, on a constate une stratigraphie des couches tres develop­
pee mais sans materiaux archeologiques. Evidemment, dans ces fosses "vides" il y 
avait des offrandes de caractere organique qui ont laisse des traces difficiles â 
reperer par Ies methodes de l'archeologie traditionnelle. 

Les materiaux archeologiques ne sont pas abondants dans la plupart des fos­
ses. Les fosses "riches" sont peu nombreuses, mais elles se distinguent par leur 
forme de cone ou de cloche (poire) et par une concentration importante de trou­
vai lles : de multiples tessons de vases, des restes d'argile provenant de toutes les 
parties de la maison, des morceaux de fours en terre, du charbon de bois, des cen­
dres, des pierres meulieres, des affiloirs, un recipient de pierre, des balles de pierre 
ou des pierres non taillees, des disques d'argiles faits des parois de vases, une 
fibule et un instrument de bronze, des astragales, des ossements d'animaux. A l'ex­
ception d'une amphore grise, Ies ceramiques sont fragmentaires et souvent on ne 
peut que supposer la forme des vases. Les amphores, les crateres, les coupes de 
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couleur grise sont les formes les plus frequentes parmi les vases tournes, les vases 
grossiers sont de type local. Sur la base de quelques types thasiens d'amphores, de 
certains vases de forme grecquc et de la fibule, le site de Gledacevo peut etre date 
dans la deuxieme moitie du ve - fin du 1ve s. av. J.-C. 

Des traces des actions speciales sont observees dans plusieurs complexes: 
dans deux des fosses, les trouvai lles sont concentrees au fond formant une couche 
d'une epaisseur de 20-30 cm, dans une autre elles sont soigneusement rangees au 
fond en forme de ecrele. 

Parmi les fosses "riches", je voudrais presenter deux qui meritent un interet 
special. La premiere est la fosse 30/30a du secteur II, deja mentionnee plusieurs 
fois: on a amenage une grande fosse en forme d'un ovale (d. max. 3 m) et en forme 
de câne en coupe transversale. Au fond est soigneusement creusee une deuxieme 
fosse en forme d'un ecrele ideal d'un diametre de 2 m, formant de nouveau un câne 
en coupe transversale et ayant une profondeur de 0.30 m (fig. 3). Au fond meme 
on a retrouve l'amphore grise, intacte, des offrandes de caractere organique, si l'on 
en juge par la consistance de la terre - noire et "grasse", des ossements d'animaux 
et de grandes braises sporadiques. Cette deuxieme fosse a ete "fermee" par une 
couche contenant de la braise et des cendres d'un foyer deja eteint, ce qui est 
atteste par l 'etat des ossements et des tessons de vases, par une pierre meuliere, par 
Ies morceaux d'un four en terre et de nombreux tessons de vases. Malheureuse­
ment, la partie superieure de la fosse principale (No. 30) a ete detruite dans le 
passe, ce qui n'a pas permis de_reconstituer les rites de fermeture de cet ensemble. 

11 est a noter que la fosse 30/30a du secteur II se distingue par sa construc­
tion et ses dimensions, par l'amenagement tres soigne de la deuxieme fosse au 
fond, par la quantite et l'etat des offrandes. C'est seulement dans cette fosse que les 
trouvailles sont presque intactes, tandis que dans les autres fosses, s'i l  y en a, ne 
sont que des fragments. En plus, la fosse 30/30a est situee dans la partie du site ou 
la concentration de fosses est la plus grande, et la presence autour d'elle de deux 
fosses riches, uniques par le diametre minime (0.40-0.50 m) de leur ouverture, est 
aussi a noter. On peut en supposer que cette fosse etait centrale, qu'elle aurait joue 
le râle d'un autel central, organisant l'espace sacre et les actions rituelles du moins 
pour un secteur du sanctuaire pres de Gledacevo. 

Un interet exceptionnel presente la fosse No. 9 du secteur III, qui ne differe 
pas .i premiere vue par sa forme et son contenu des fosses plus ou moins conven­
tionnelles du site (fig. 6). Cette fosse a un diametre de l'ouverture de 2 m, une 
profondeur de 0.90 m, ses parois se retrecissent vers le fond. La premiere couche 
(du haut en bas) de couleur noire, contient de petites braises, dans la deuxieme 
couche, le sol est mele de cendre et de la braise. On y a trouve le squelette d'un 
jeune individu de sexe feminin, âge de 1 6  ans2 dans une pose insolite - la poitrine et 
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le visage vers le sol, Ies jambes pliees sous le corps, le bras droit sous le corps, le 
bras gauche etire â cote. La main gauche et la plante du pied droit manquent. II faut 
souligner la position de Ia main droite qui embrasse l'epaule droite. Une grande 
pierre (301 1 0/8 cm) se trouve sur Ia partie gauche des os de Ia poitrine (fig. 7 a, b ). 
Sur le squelette meme sont disperses des fragments de vases (parties de trois 
amphores thasiennes, des coupes de couleur grise), un morceau de meule, trois 
petites pierres, et une idole anthropomorphe en pierre (fig. 6). Ces materiaux, mis 
en offrandes, sont deposes sur le squelette meme - Ia presence d'une certaine bande 
de terre n'etant pas constatee (fig. 7 a, b). La troisieme couche est de couleur brune 
et Ia quatrieme contient du sabie. 

Dans Ies autres fosses on n'a pas trouve d'ossements humains. Sinon, dans Ia 
moitie des fosses ii y a des ossements d'animaux, dont la plupart de betes domes­
tiques. La plus grande est la part des chevaux ( 1 7% ). II est â noter que leur viande 
est soumise â un traitement culinaire3 . 

Deja  au cours des fouilles, on a interprete Ia situation dans la fosse 9/III 
comme un sacrifice hwnain. Des preuves supplementaires a donne l'anthropologue 
dr. Sl. Colakov, selon lequel cette position des os de la paume et des doigts de la 
main droite ne pourrait etre qu'un geste volontaire ou convulsif, dane un geste 
d'une personne qui est encore en vie. Cela veut <lire que la femme a ete posee ou 
precipitee dans la fosse vivante et le geste de Ia main embrassant l'epaule est peut­
etre son demier geste instinctif. Elle aurait ete tuee avec Ia pierre, qui est beaucoup 
plus grande que Ies quelques pierres, decouvertes dans Ia region du sanctuaire. Le 
corps est recouvert d'offrandes, parmi Iesquelles l'idole anthropomorphe, unique 
pour Ie site, qui suggere l'accomplissement des actes rituels. 

Le site pres de Gledacevo peut etre interprete comme un lieu de culte thrace, 
et trouve Ies paralleles Ies plus proches dans Ies sites du meme type (fig. 8) de 
Bagacina, Staliiska mahaia4, de Kavama5, de DurankuJak6, de Debelt7, represen­
tant des champs de centaines fosses rituelles8. On y peut ajouter conventionnelle­
ment Ies sites pres de St.Zagara, Madjerito9, Radnevo !O, Polski Gradec l I , Carev 
Broct1 2, Mirkovo l 3 , Samokov l4, Elechnitza1 5 qui sont insuffisamment explores. 
Probablement du meme caractere sont Ies fosses de Doirentzi 1 6 et de Medni­
karovo 1 7, decouvertes sous des tumuli, qui sont posterieures du moins de quelques 
siecles. Ces lieux de culte datent de Ia fin du ne et du ier mii. av. J.-C., ceux de Ia 
periode VI-III s. av. J.-C. etant Ies plus nombreux l 8. Ils ont existe â l'epoque 
romaine et dans la basse antiquite, dont !'exemple sont Ies sites pres de Staliiska 
mahala 1 9  et de Sedlare20. 

Ce type de sites archeologiques appeles "ensembles", "agglomerations", 
"champs" de fosses rituelles, se trouvant hors du contexte de cites ou de necro­
poles, sont interpretes comme des sanctuaires thraces lies au culte de la fecondite, 
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du foyer domestique, de la maison2 l .  Certains auteurs ont essaye de rechercher 
aussi d'autres aspects des fosses22, ainsi que de proposer une personnification des 
divinites (Hekate, Hermes23, Cybele24) y venerees. 

Quelle est la destination du lieu de culte pres de Gledacevo? En analysant 
Ies offrandes - Ies restes de foyer, les differentes sortes d'argiles provenant de 
toutes Ies parties de la maison, la forme des vases, les meules, les affiloirs en 
pierre, les offrandes d'animaux, de cereales et d'autres vegetaux, on peut supposer 
que Ies rites dans Ies fosses ont ete consacre aux forces chtoniques protectrices â la 
maison et â la fertilite, au cycle eternel de la nature. Pour sa part, le sacrifice de la 
jeune femme vient confirmer cette hypothese25. 

Les sources ecrites mettent en evidence que les Thraces pratiquaient le sa­
crifice humain. Le messager aupres de Zalmoxis, l'histoire du roi Dyegilis et le 
meurtre rituel des deux Grecs, le meurtre de l'epouse apres la mort de l'epoux en 
sont un exemple eloquent26. Ainsi donc, on voit s'eclaircir le tableau archeo­
logique. Au cours des dix dernieres annees, on a decouvert des squelettes ou des 
parties de squelettes dans des fosses des lieux de culte de Debelt, de Durankulak, 
de Bagacina, de Doirenci, de Mirkovo. La situation analogue â Gledacevo, est do­
cumentee par P.Balabanov. Un squelette, dans une pose insolite a ete trouve dans 
Ia fosse No. 19 du rve s. av. J.-C, â Debelt. La fosse est en forme de poire et a une 
profondeur de 2.2 m. On y a enregistre quatre couches. Le squelette se trouve â 
une profondeur de 1 - 1 .4 m. La tete et Ies epaules sont appuyees aux parois de la 
fosse, la main dţoite etant sous le bassin et la main gauche - au dessus. Les osse­
ments sous Ies genoux manquent. Au-dessous et au-dessus du squelette on a trouve 
plus de 1 400 fragments d'amphores grecques et d'autres vases, des ossements 
d'animaux, de la braise, des morceaux d'argile27 . Des ossements humains sont 
decouverts aussi dans le contexte des fosses rituelles de Durankulak28. Dans deux 
fosses differentes de Bagacina sont retrouvees deux mâchoires inferieures29. Les 
squelettes d'un homme et d'une femme embrasses, sont trouves dans une fosse de 
Doirentzi30. Quant â Mirkovo, on a seulement mentionne la presence de certains 
ossements humains bn1les3 l . Dans la plupart des cas, ces informations sont 
incdites ou proviennent des rapports des fouilles, Ies chantiers memes restant non­
publies ou sans une publication exhaustive. C'est pourquoi, jusqu'â present, ces 
decouvertes archeologiques ne sont pas interpretees. Sur la base du squelette de la 
fosse No. 9/III de Gledacevo, qui est pour le moment le seul meurtre rituel sure­
ment documente par voie archeologique en Thrace, on peut supposer que Ies osse­
ments humains retrouves sont aussi un indice de sacrifices humains. 

A l'appui de cette hypothese viennent les arguments suivants. Les squelettes 
ou Ies ossements humains sont des cas isoles dans ces sites contenant des dizaines, 
memes des centaines de fosses. La position, Ia forme, la construction, ainsi que le 
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remplissage de ces fosses ne different des autres que par l'enorme quantite des 
offrandes (Debelt) ou par des offrandes speciales (l ' idole anthropomorphe de 
G!edacevo). La pose du squelctte est insolite (Gledacevo, Debelt, Doirenci). Tres 
significatif est aussi le fait quc la jeune femme de Gledacevo, etait encore en vie 
avant d'etre tuee dans la fosse. 

Les donnees archeologiques de l'extension de ce rite sur Ies territoires 
thraces au nord du Danube sont largement discutees par V.Sîrbu sur le fond du 
probleme plus general des "ossements humains trouves dans des contextes non 
funeraires" 32 .  D'un grand interet pour la presente etude sont Ies materiaux 
provenant des lieux de cu ltes d'Orlea, Sf. Gheorghe, Sighişoara-Wietenberg, 
Moigrad-Măgura, representant des "agglomerations de fosses . . .  situees en dehors 
d'autres monuments (etablissements, cites, necropoles)" et consideres comme une 
sorte de sanctuaires. Ils sont dates des ne-ier s. av. J.-C.33 La presence des sque­
lettes ou des ossements humains dans ces sites analogues â ceux de Gledacevo et 
de Debelt de l'epoque classique, mais eloignes de plus de deux siecles dans le 
temps, demontre le conservatorisme des croyances et des pratiques rituelles dans 
l'aire thrace des deux cotes du Danube. 

NOTES 

Milena Tonkova 
Institut ct Musec Archeologiquc 

2, rue Saboma 

1000 Sofia - Bulgarie 

1 .  Resultats preliminaires des analyses faites par Mme L.Petrova de l'Institut de 
l'etude des sols et de l'agroecologie "N.Pouchkarov", Sofia. 

2. Le squelette est etudie par dr. SI. Colakov de !'Institut de morphologie et d'an­
thropologie experimentales ă. Sofia. 

3 .  G. Ribarov. Les animaux des fosses rituelles pres de Gledacevo, region de 
St.Zagora, des VC-!VC s. av. J.-C. - dans "Maritza lztok", IV, ă. paraître (en bulgare). 

4. A .  Bonev, G. Alexandrov, Bagacina - centre de culte thrace (communication 
preliminaire) - dans Arheologhia (Sofia), 1 993, I ,  28-29 (en bulgare); A. Bonev, G. Alexan­
drov, Bagacina. Site de l'âge de la pierre et du cuivre tardif el un centre de culte thrace 
(f!Jc - fCT mil av . . f.-C), Montana, 1996 (en bulgare). Le lieu de culte est situe sur la colline 
Bagacina et comprend plus de 1 50 fosses rituelles dispersees sur une surface de 30 ares. La 
plupart sont du ier mii. av. J.-C. La periode la plus active est au cours du Deuxieme Âge du 
fer. Avec l'arrivee des Romains en Mesie son activite commence ă. diminuer. 
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5. Resultats inedits des fouilles du cap Cirakman d'apres l'infomlation de l'archeo­
logue Ivan Sotirov, ainsi que des donnees preliminaires des fouilles publiees dans Ies rap­
ports des fouilles annuaires: AOR, 1 982, 109; AOR, 1984, 145;  AOR, 1 985, 248; AOR, 
1986, 1 90 (en bulgare). Le lieu de culte est situe sur le cap Cirakman dans le secteur de la 
necropole medievale. On a fouille plus de 1 20 fosses rituelles de la periode vqer s. av. J.­
C. D'apres l'archeologue A.Salkin Ies fosses sont concentrees autour d'une bâtisse de culte. 

6. H. Todorova, T. Dimov, Fowlles archeologiques sur la cote occidentale du Jac de 
Durankulak. - dans AOR, 1 990, Kustendil, 25-26; H. Todorova, T. Dimov. Tel pres de la 
"Grande î/e "  dans le lac de Durankulak. - AOR, Sofia, 1 992 ,  1 7- 1 8 ; J .  Burrow, 
Durankulak. Vorbericht iiber Ausgrabungen 1991 und 1992. - AA, 1993, Heft 3 ,  338-345; 
H. Todorova, T.  Dimov, Fowl/es sur la Grande fle du lac de Durankulak. -AOR, V. 
Tamovo, 1 994, 1 5- 1 6. Le lieu de culte se trouve dans le secteur de la necropole prehis­
torique situee sur la Grande île du lac de Durankula.k. On a fouille plus de l 00 fosses, 
dont la piu part de I' epoque hellenistique datant de la peri ode fin du 1vc - premiere quart du 
ne s. av. J.-C. Les autres sont de I' Âge du bronze recent et de I' Âge du fer. Des elements 
differents des pratiques rituelles y sont documentes. C 'est a noter la logique observee dans 
la suite des couches el la presence d'un remplissage compact de grandes pierres et de dalles 
de pierre dans la partie superieure des fosses. Dans la partie occidentale du champ de foss­
es rituelles est documente un terrain sacrificatoire. 

7. P. Balabanov, Un sanctuaire thrace pres de Debelt, dans Thracia Pontica, 1 995, 
UL 22 1 -238 (en russe); P .  Balabanov, L 'hinter/and d'Apol/onia et de Messambna (VC-fCT 
s. av. J-C), dissertation, part I, II, Sofia, 1 983, 1 1 3- 1 22 (en bulgare). Le lieu de culte est 
situe sur la colline "Kostadin cechma" pres du lac dit Mandrensko. On a decouvert trois 
ensembles de fosses rituelles de la periode v11c-1vc s .av .J.-C. Les fosses de 1vc s .  
depassent le nombre de 1 50. Le materiei archeologique y est tres abondant, plusieurs 
aspects des rites y sont evoques. 

8. Une synthese exhaustive sur Ies differents aspects du probleme des fosses rituelles 
en Thrace est fait par R.Georgieva, Fosses rituelles en Thrace (fin du l/C-fCT m1J. av. J-C), 
dans Arheologhia (Sofia), 1 99 1 ,  l ,  3- 1 1  (en bulgare). 

9. Resultats des fouilles de sauvetage de M. Tonkova et K.Kalcev en 1 996. On a 
decouvert 1 7  fosses de la periode yqyc s. av. J.-C. II est a noter l'existence de doubles 
fosses câniques don! l'une est creusee dans le fond de l'autre. 

10. S. Savatinov, Recherches archeo/ogiques de sauvetage dans le lieu dit "Le vieux 
s1ie"pres de Radnevo, dans "Maritza Iztok", 1 995, 3 ,  147- 1 7 1 .  On a fouille 1 9  fosses, une 
datant du Premier Âge du fer et Ies autres du yqyc s. av. J.-C. La presence d'une bâtisse, 
qui n'a pas Ies caracteristiques d'une maison, y est a noter. 

1 1 .  Resultats des fouilles de sauvetage de R.Georgieva et K.Nikov en 1 996. On a 
fouille 32 fosses de la periode 1xq11e s. av. J.-C. Les fosses du Premier Âge du fer sont 
sept. 

1 2. P. Detev, Fowlles sur la terrasse ''Assarlak" pres de Zlatovrah, dans IMUB, 
1 989, V, 83-92 (en bulgare). Sur une haute terrasse de la riviere Suchitza on a trouve 4 
fosses qui se croisent. Elles <latent de la deuxieme moitie de l'Âge du fer. Elles ont Ies ca­
racteristiques des fosses rituelles. 
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1 3 .  A. Milcev, Recherche archeologique dans ies alentours du village Mirkovo, pres 
de Pirdop, dans Recherches â la memoire de K. Chkorpil, Sofia, 1 96 1 ,  4 1 7-434 (en bulgare). 
Au pied du so1ru11ct "Denina ploca" on a fouille 1 2  fosses de la periode yqyc s. av. J.-C. 

1 4 .  A. Bojkova, V. Hadj iangelov, Explorations de sondage aupres du barrage 
"Jskar'; dans AOR, 1994, 36-37 (en bulgare). On a trouve des restes d'une dizalne de foss­
cs du Premier Âge du fer et du ivc s. av. J.-C. 

1 5 . B. Nikolov, K. Maslarov, Sites ancienspres d'Eleclmitza, Sofia, 1 987, 1 2- 1 3  (en 
bulgare). On a decouvert une dizalne de fosses des vme_ruc s. av. J.-C. 

1 6. G. Kitov, P. Pavlov, Tumuli thracespres de Doirenci et Smocan, departement de 
Lovec, AOR, 1 985 ,  90 (en bulgare). On a fouille trois tumuli avec des incinerations de mc­
icr s. av . J.-C. Sous le talus du premier on a decouvert 27 fosses datant de la fin de l'Âge du 
bronze jusqu'au debut du Deuxieme Âge du fer. 

1 7. G. Kitov, M.Krasteva, Tumu/i thraces de la region de Maritza-lztok, dans AOR, 
1 992, 54-55 ( en bulgare). Les tumuli se trouvent sur des ensembles de fosses rituelles 
datant du milieu et de la deuxieme moitie du ier mii. av. J.-C. 

1 8 .  R. Georgieva, op. cit„ l .  
1 9. A .  Bonev, G „  G .  Alexandrov, Bagacina - centre de culte thrace . .  „ 28-29. 
20. K. Melamed. Les fosses pres du vi!lage Sedlare, departement de Kardjab; dans 

Annuary ofDepartment of Archaeology - NBU, II-III, 1 996, Sofia, 252-268 (en bulgare). 
2 1 .  R. Georgieva, op. cit., 7. 
22. R .Georgieva. op. cit., 6; A. Bonev, G„ G. Alexandrov, Bagacina. Site de l'Âge 

de fa pierre„., 40. 
23. P. Balabanov, Un sanctuaire thrace„„ 227-228. 
24. H. Todorova, T. Dimov, Fouil/es au Grande île du Lac de Durankulak, dans 
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ABREVIA TIONS 

AOR = Arheologiceski otkrytia i razkopki (Decouvertes et fouilles 
archeologiques) 

IMUB = lzvestia na Muzeite v Ugoiztocna Balgaria (Bulletin des Musees 
de la Bulgarie de Sud-Est) 
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Fig. 1 .  Le champ de fosses rituelles pres de Gledacevo. Vue generale (apres M. Tonkova). 
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Fig. 2. Le champ de fosses rituelles pres de Gledacevo. Plan general (apres J. Dinev). 
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Fig. 3. La fosse 30/30a du secteur II. La deuxieme fosse (apres M. Tonkova). 
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Fig. 4. La fosse 1 2  du secteur II. La couche finale du remplissage des fosses (apres M. Tonkova). 



Fig. 5. La fosse 22 du secteur II: a) profil; b) le niveau avec un four en terre et.un 
recipient en pierre (apres M. Tonkova). 
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Fig. Se. La fosse 22 du secteur II: le niveau avec les cendres et les ossements d'animaux (apres M. Tonkova). 
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Fig. 5d .  Plan de la fosses et  Ies trouvailles( apres R.  Yorgova). 
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Fig. 6. Plan de la fosse 9 du secteur III avec le squelette et Ies trouvai l les 
(apres R. Yorgova). 
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Fig. 7. Le squelette de la fosse 9 du secteur III: a) avec la pierre; b) apres 
l'enlevement de la pierre (apres M. Tonkova). 
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Fig. 8 .  Carte des sites avec des fosses rituelles en Bulgarie (apres M. Tonkova). 
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